
 

 

 

 

Préavis de grève illimitée à la Police Municipale de Toulouse 
Rencontre avec Nicolas ROMERO, délégué FO 

 

 

 

Comment et pourquoi en est-on arrivé là ? 

Tout d’abord, je tiens au nom de l’ensemble des collègues de la Police Municipale à rappeler une 

chose essentielle : Nous ne sommes malheureusement pas mieux lotis que les autres services de la 

Ville de Toulouse et n’avons jamais eu la volonté d’être mis en avant par rapport aux autres agents 

de la Collectivité. Nous nous battons simplement pour conserver, voire améliorer, notre quotidien. 

 

Les difficultés que nous rencontrons sont communes à tous les services et bien connues des agents 

de la Ville de Toulouse : primes, congés, plannings, matériel, management, … 

L’embauche d’agents supplémentaires, dont nous nous satisfaisons pleinement, n’est pas 

proportionnelle à l’augmentation de nos missions et à la charge de travail. En effet, à ce jour, les 

agents récemment recrutés n’ont toujours pas bénéficié de la formation indispensable à leur 

armement notamment. 

 

Nous alertons l’Administration depuis de très nombreux mois maintenant sur l’importance 

de considérer sérieusement les remontées terrains faites par les agents, qui maitrisent leur métier. 

Après plusieurs rendez-vous avec les responsables de la Collectivité, nous constatons que plusieurs 

points revendicatifs n’ont jamais été pris en considération à leur juste valeur. 

 

 

Tout va mal alors ?! 

Heureusement non.  

Il faut savoir que l’ensemble des agents de la Police Municipale toulousaine étaient favorable à 

l’armement. M. Le Maire a su entendre cette revendication primordiale et a souhaité armer les 

agents de la Police Municipale (après formations obligatoires et accompagnés d’entrainements 

réguliers au tir). Il en est de même pour l’embauche d’effectifs supplémentaires. 

Plusieurs de nos points revendicatifs initiaux ont trouvé une issue favorable, notamment en matière 

de sécurité des agents. C’est le cas par exemple de l’intégration de véhicules récents et sécurisés 

(films anti-explosion sur les vitres latérales) dans le parc automobile du service ou encore de la mise 

à disposition de radios supplémentaires qui permettent aux équipages de communiquer 

efficacement. 

 

 

Qu’est-ce qui fait la force de votre mouvement ? 

En premier lieu, la pertinence et la légitimité de nos revendications, naturellement. 

Ensuite, l’esprit corporatiste de notre métier conjugué à la force du seul syndicat représentatif à la 

PM ; cela apporte une unité réelle et donne du poids au mouvement.  

Enfin, la volonté de chacun et chacune de se mobiliser pour l’intérêt collectif ; Nous sommes une très 

grande équipe, certes, mais une équipe soudée, toutes brigades confondues. 

 



Un rendez-vous avec l’Administration est prévu jeudi 21 avril. Qu’en attendez-vous ? 

Des réponses claires et définitives, enfin !!  

Il est devenu urgent pour l’Administration de prendre en considération le malaise réel des agents. 

Nous attendons une réactivité et des mesures concrètes de leur part.  

Depuis le premier jour, notre objectif final est le déblocage d’une situation de mal-être qui n’a déjà 

que trop durée. 

 

 

Le mot de la fin ? 

Nous ne nous mobilisons pas aujourd’hui par caprice !! Nous demandons, comme tout un chacun, à 

travailler dans de bonnes conditions et en essayant de garantir au maximum notre sécurité. 

Nous demeurons attachés au Service public en général, et nous voulons défenseurs de celui que nous 

rendons jour et nuit à la population toulousaine. Porté par FO, notre mouvement ne se veut pas en 

opposition aux décisions politiques, mais plus à leur mise en place. 
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